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BREF HISTORIQUE DU PROGIW1't€ ATLAS INFORHATrSE DE QUITO <AIl])

C'est en 1983, aprês une mission en Equateur de R. de MAXI
1'îT', que germa l'idh de rhliser un Atlas Permanent Informatis~ à
Qu i to (APIQ).
L'ann~e 1984 fut consacrée à prendre
tutions équatoriennes int~ressées

recherche fondamentale et recherche
progranne de travail sol ide.

1:.. PERIODE Q.;. CCM'ACTS ET DE DOUTES (1983 L !!!l. 198~)

En janvier 1985, les partenaires équatoriens inttressés par
le projet et avec lesquels l'accord spéCifique doit ~tre sig~.,

sont les suivants:
'-, l'INSTITUT GEOGRAPHIQUE MILITAIRE (1~), qui dHient. le

monopole de la rhlisation et de la publication des cârtes
topographiques, voit dans l'APIa le moyen de divelopper une
politique scientifique nouvelle et d'améliorer ses techniques de
repr.sentation cartographique thématique grace à l'infographie
passage de la cartographie topographique à la cartographie
t hém at j que -, '

- la SECTION NATIONALE DE L'INSTIT _~ PANAMERICAIN DE
GEOGRAPHIE, ET D'HISTOIRE (IPGH) dont la 'location principale
(recherches historiques et géographiques) ne Jeut qu'~tre renfor
ch- par 1a rh! i sation de l'APIQ.

- la r-'AIRIE DE aUITO qui, en raison de ses fonctions, doit
être le premier bén.ficiaire de l'accumulation des données ~t de
ll"ur tra i temen t.
L'APIQ doit perlfltttre à la MunicipaliU de perfection'ner sa
connaissance gén.rale de la villt et d'améliorer la gestion
urbaine gr!ct à la compi lation de données souvent dispers.es .t à
l'élaboration dt documents d'analYse et d'outils de synth~sl"

'mettant en fvidence le fonctionnement de Quito et de sa
p.riph.rie imm4diat ••

En-fin, à moyen term., il est prévu de créer une cellule
interinstitutionnelle de r.flexion sur les probl~mes urbains
auxqu.ls se heurt. la capital., ce qui rendrait possible la
rhctualisation permanente de l'Atlas, ou du moins la rhctua,li
sation "à plusieurs vi tesses" en fonction des th~mes abord.s.

Cette premi.re pfriode est mise à profi t pour d.battre du
projet et l'a-ffiner avec les partenaires équatoriens. De nombreux
contacts sont pris avec d'autres institutions qui désirent parti
ciper ponctuellement au progr~.: Universit~ Centrale,
Université Catholique, Ecol~ Polytechnique de l'Arm~e (ESPE),
Centres de Recherch.s nationaux, Institut National de Statistiqul"
e t deRec'e nsemen t (I NEC) , . . .

L~informatisation et l'in-fographie nicessitent l'acc~; ~

des donnhs prlcises et compl~te$ <le cadastr~ est inutilisable
dans cette optique) et l'achat par les partenaires équatoriens
d'un équipement cooteux.



1.:. PER 1OPE DE t1!iS. ai ~RCHE THEOR J QUE QY PROJET i1..!LL!l 1985
L no"mbr,~

Tous les probl~mes mat~riels et techniques semblent ~~solus.

L'IGH signe un accord avec l'INEC: en ~change de cartes et de
photographies a~rlennes, l 'IGH obtient les bandes magnétiques
INEC permettant de traiter les donnfes du recensement de 1982,
individu par individu (base de l'informatisation). L'IG'1 fournit
des locaux et s'engage à affecter au projet le personn.l nfces
sair. et à acqu~rir l'équipement informatique. L'IPGH fait l'ac
quis; tion d'un véhicule, prend en charge les frais de
fonctionnement de la cellule APIG et y affecte du personnel. La
Municipal ité s'engage à fournir des locaux et un v~hicule et à
mettre à la disposition de l'APIa les enqutteurs nécessaires. Un
accord provisoire de travail est signé par les quatre
Institutions en 1985.

~ LE D8"ARRAGE PARTIEL DU PROG~E (dfCtrtbr. ~ L
dice"br, 1986)

En raison dt la baisse du prix du baril de pétrole au début
de l' annh 1986 (i 1 passe de 40 t à 7i), l' ~conom je équa tor ienne
entre dans une p~riode de crise aiguf qui va affecter l'ensemble
du prograrMle APIO.,

a) la Municipalit~ se retire définitiver!'--t du projet en Juin
1986. La défection de ce partenaire entra'ne .~ graves cons~quen

ces: d'une part, l'appui financier, techniqu<! et logistique dt la
t"1airie nous est retiré, d'autre part, ~t ":1 est beaucoup plus
gnve, il d~v'ent difficile de Justifier ;3, réalisatïon d'un
outi 1 de gestion urbaine alors que le princ;pal intéress~ est
défaillant.

b) l'I~ n'a, pour le mooent, acheté aucun maUriel informa
tique et l' ing~nieur-géographe, coordinateur IGH du progr~e

APIO, quitte la cellule Atlas en octobre afin de suivre la forma-
~tion militaire d"éave-oHicierj il doit en principe réinUgrer

l'APIQ en avril 1987.
En, oc tobre, horfli s 1es chercheurs ORSTCt1 et 1e per sonn.1 équa.to
rien rtmunéré par l'ORSTOH Ise(~~taire, dessinatrice et
enqutt,urs), 1. seul chercheur équatorien affecté au programme
est la coordin~tric. IPGH.

c) Enr~ison des probl~mes mentionnés ci-dessus, aucun
accord spécifiqu. inter institutionnel n'a encore été sign~j le
programn. APIO n'a donc pas encore officiellement démarré.

e' A la fin dt l'ann~e 1986, si la prob1~matlque scientifique
gén.ral~ est établie, il nous est difficile de la pr~ciser et de
J'asseoir sur des bases concr~tes puisque le programme APIa
risque d'ttre profondément révisé (objectifs, méthodologie, ..• )
au début de l "année 1987 si la garantit institutionn.lle (Signa
ture d"un accord spécifique) ft si l'achat de l'équipement infor
matique ne sont pas assurés.
R. de MAXIHY, d. retour d'une de ses missions à Quito (16/01/86
17/02186), écrit dans le Bulletin Numéro 17 du Département 0:

'Si les partenaires de l'APIa respectent chacun leurs
engagements, la r~alisation de ce prJgraJ'M\e devrait se
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d'rou1tr uns diHiculth majeures· <p.90).

i.L I.i am DEMARRAGE QY PROGfWt1E (jAnvi.r 1987 L aoQt 1987)

En janvi.r 1987, E. LE BRIS, Ch.f du Départem.nt D <UrbanI
sation et SOCIO-systtmes urbains), nous fait parvenIr un
mtmorandum faisant le pOint sur l'état d'avancement du projet
APIQ dans lequel il d.mand. aux autor i th ~quatori.nn.s Ode se
détermin.r rapid.ment sur la signature d'un accord d'+inltifo.
·C. m~morandum m.t en éVidence, à la fois l'intér~t porté par
mon D'partem.nt à ce proJet qUI a fait l'objet d'un. demande
équatorienne en 1984 et 11 impossibil it' ou nous nous trouvons de
continuer à fonctionner dans le caare d'un accord proviSOire
vi.ux d. 18 mOIs·.

En Uvrier, la Malri. d. Quito renoue les lien, avte la
cellule Atlas et se d'cide prfte à collaborer au projet et i
m.ttr. à sa disposition les moy.ns nécessaires i sa r'al isatlon.
Les réunions entre les quatre lnstitutions perm.tt.nt d'élaborer
l'Accord Sptciflqu. ATLAS lNFORHATISE DE QUITO (AIQ) - en raison
d.s difficultés que traverse 1. pays, le mot PE~ENT .st provi
soirem.nt (7) laissé de cOU - d. mars à mai 1987. C.t accord
p.rm.t d. d't.rmin.r 1. cont.xte légal du progr~., s.s obJec
tifs, St, modal ités et activith~ son organisation et 1., respon
sabil it', d. chacun. d.s quatre lnstitutions. L., Terme, d.
R'+ér.nc. Scientifiques .t Techniqu.s sont ann.xés ~ l'Accord
SptcifiqUl!'.

Le Ch.f du Dfpart.ment D vient en missl( en Equateur du Il
au 17 avril. Il rencontre l.s partenaires équ~toriens et confirm.
l'achat par l'ORSTet1 du maUriel informatiquo: qui sera mis à la
disposition du progr~. jusqu'à son achèvement. Cette déCIsion
prise par le Prtsident de l'ORSTOM fait suite au t'lex du 16 mars
dans l.qu.l P.POURRUT, Ch.+ d. Mission ORSTON en Equateur, fai
sait part d. s.s inqui'tude, quant i l'achat par les Institutions
équatoriennes d'un 'quipement coOt.ux .n raison des déglts occa
sionn', par 1. tremblem.nt d. t.rr. du 5 mars.

la Municipal it' d. Quito a donc résolument décid' d. parti
cip,r au progr~. AIQ .t a insistt pour que les term.s de r'fé
r.nce, mis au point par l.s ch.rch.urs d. l'tquipe, corrig.s.t
approuu's par E, LE BRIS lors d. sa mission, soient souscrits.
Un. br.u. cérémoni. d. signature a donc eu 1i.u à la Mairie le 27
mai, C.tte souscription n'a pu un car&cUre offiCiel <fera foi,
c.ll. qui a 'tl approuvl. par la Dir.ction d. Coopfration lnter
nation&l. du Cons.il Nation&l d. Dtv.lopp.m.nt (CONAOE» mais
.11, a ,. grand mfl"itt d. mobilis.r 1. p.rsonn.l et l.s crédit;
d.s In,titutions co-participant.s, tout .n justifiant la présence
d., ch.rcheurs ORSTOH aff.ctt, &UX ttud."

L'Accord Spéci+iqu. AIQ a 'tt approuv' par ,. CONAOE à la
+in du mois de juill.t. Il sera ainsi U9&lis~ et signf tn octo
br ••
D.puis avril 1987, ,. progrann. AIQ a officiellem.nt démarrt et
l.s quatre In,titutions tr&vai".nt .ns.mbl. dans les locaux miS

à leur disposition par la Municipalitt et pu l'IS'!; c~tte

d,rni.r. Institution est .n train d. pr'p&r.r de nouveaux locaux
d.stin's l abriter l'équiptm.nt informatiqu•.

Il
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~ ~ PREMIERE PHASE DES TRAVAUX <septembre 1987/juin 1988)

VacclJrd in"b:rinstitutionnel en'~:Aqeant 1.'I13t1" liIPGH, ia
~':lJfi IC i pl dé . eL' t:, O~STm1 a é té Si gné ïe 15ccbprel '187. Son
c0ntenu stipule'1e~ objectifs dû projet ,et lè~ cohdi tions de sa
r.üse en oeu·IH"e. . :,

'L~ matériel: informatique t1ATRA-:3Ut~a été in~:tà11é en fé;Jr'iH
:738 à 'l"intérl:éurdes nouveaux'locaux mis ."à;dispc1siti'on, '.dy
~rcgrarnme AJQ par l'IGt1. L'in~én'ie'Jr innformatil:ien3.ff~cté;;'IJ

pr'Jjetpar,l'OR:3TOr1 dél,oeloppe le logiciel SA~.)ANE en fonction de~
préoçupation~ sci.ntifiques des chercheurs et sup~~vise la Dhtie
de 'digital is,ation des plans au 1/2 000 qui S"3.Chel)era en décembre
1988. Les premieres sorties grap~iques - integration des donn~~s

issues du recen~ement • l'échelle des flots - seront présen~é~~
.3.1J cours du premier semestre de l'année 1989 qui sera, essentiel-
lementcc1nsacrée à l'al imentation de la base de, don~ées. ,

L'équipe franco-équatorienne a déf~nitivement précisé la
rép3.rt.i1ion des tlches et la définition des .concepts de 'base
utilisés pour la suite de la recherche: c:t.r:lctéristiques des
fonds de plan, définition des unités géographiques de référence,
classification' des variables retenues l partir du recensement de
1982, formulation des types de cartes à réaliser en ~rior.ité,

etc. Les séance~ de travail 3.uxquelles assistent 'es c~irch,urs

fra~ç3.~s et'équatoriens permet\e~t de poursuivre et d~adapte~
cette ,réflexion 3.u:rythme des travaux.

It
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